
Selon l’enquête réalisée par la Banque de France
auprès de 451 unités champardennaises
répondantes, le chiffre d’affaires des entreprises
industrielles progresse de 5,7% en 2006.

L’ensemble des branches en bénéficie, à l’exception de
l’industrie automobile dont le volume des ventes se contracte
de 2,5% sur un an.

Une reprise freinée par la branche
automobile

En 2006, les ventes des biens de consommation ne progressent
que de 2%. Les bons résultats de la pharmacie et de
l’équipement du foyer n’ont pas totalement compensé les
difficultés du secteur de l’imprimerie. Le chiffre d’affaires des
biens d’équipement progresse de 7% en 2006 porté
principalement par l’équipement mécanique, lui-même sou-
tenu par une demande étrangère toujours forte, et par la
construction métallique qui profite du dynamisme du secteur
de la construction.
Bien que pénalisé par l’activité de l’industrie automobile et de
celle du textile - toujours en proie à une vive concurrence
internationale - le chiffre d’affaires des biens intermédiaires est
en hausse de 5% sur un an. Les secteurs de la métallurgie et des
produits minéraux (+13%) profitent de la hausse des cours des
matières premières.
En Champagne-Ardenne, les industries agroalimentaires sont
les plus dynamiques du secteur industriel (+9,7% du chiffre
d’affaires par rapport à 2005), grâce surtout au champagne,
l’industrie du lait et la fabrication d’alimentation animale et
diverse.

Investissements : des disparités
sectorielles

Après quatre années de contraction, les investissements des
entreprises interrogées progressent de 0,4%. Cette amorce de
changement de tendance est essentiellement le fait des plus
grosses unités. Cependant, cette situation cache des disparités
sectorielles importantes.
En 2006, les entreprises des biens intermédiaires et d’équipement
ont largement consenti à des investissements, respectivement
+4,1% et +26,5%. Dans le secteur des biens intermédiaires, les
produits minéraux, le bois ou la fonderie ont plus que compensé
la baisse des investissements des filières textile et des composants
électriques. A contrario, quelques secteurs ont profité du bon

courant d’affaires et de nouveaux débouchés pour agrandir leur
site de production. La fonderie, dynamisée par le secteur du
bâtiment, des travaux publics et de l’énergie, a augmenté ses
dépenses d’investissement de +70% en un an.
Dans le secteur des biens d’équipement, la construction
métallique et la fabrication de machines agricoles ont consenti
les plus gros efforts d’investissement pour gagner en productivité.
A l’inverse, les investissements des biens de consommation et de
l’industrie automobile diminuent de 7%.
Le repli est beaucoup plus marqué pour les industries
agroalimentaires (-21,6%) en dépit d’une progression de 15,7%
des investissements dans le secteur du champagne, consacrés
essentiellement à la modernisation des moyens de production.�
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Une reprise inégale
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Évolution annuelle des principaux
indicateurs économiques
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régionales

Unité : % annuel Chiffre d'affaires Investissements
Industries agroalimentaires +9,7 -21,6
Biens intermédiaires +5,0 +4,1
Biens d'équipement +7,0 +26,5
Industrie automobile -2,5 -7,1
Biens de consommation +2,0 -6,6
Ensemble +5,7 +0,4

Variation 2006/2005 des principaux indicateurs
économiques par secteur d’activité

Source : Banque de France Champagne-Ardenne - Service des affaires
régionales
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